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L’Anticléricalisme intra-protestant
 Sous la direction d’Yves Krumenacker, 2003, 128 p.

Quelle laïcité en Europe ?
Sous la direction de Jean-Dominique Durand, 2003, 158 p.

Presque dès les origines de la Réforme, on note une critique contre le 
cléricalisme du corps pastoral. Par la suite, différents courants perpétuent 
cette critique, peut-être d’autant plus fortement que les Églises s’établis-
sent et se cléricalisent réellement. 

Ces critiques ont-elles une unité ? Sont-elles dans le prolongement de 
la critique du cléricalisme de l’Église romaine, ou y a-t-il une spécific-
ité protestante ? Une identification de type sociologique des pasteurs aux 
prêtres en serait-elle la source et colorerait-elle l’anticléricalisme protes-
tant ? Le mythe de la Réforme comme “ libre examen ”, qui se développe 
au xviiie siècle, l’appel à la liberté de cons-cience jouent-ils un rôle dans ce 
processus ? C’est à répondre à ces questions que ce recueil tente de répon-
dre, à travers les cas de la France, de l’Allemagne et des Provinces-Unies.

La question laïque n’est plus une question franco-française : elle con-
cerne l’ensemble des États européens qui, sous le double effet de la pro-
gression de l’Union européenne vers une plus forte intégration politique 
et les bouleversements introduits dans les équilibres religieux par une 
immigration musulmane plus nombreuse et plus identitaire, sont appelés 
à s’interroger à nouveaux frais sur leurs relations avec les religions. 

La laïcité a une dimension historique et philosophique, juridique et 
politique, culturelle surtout. L’ambition de ce livre est d’offrir une méth-
ode d’approche d’un grand problème de notre temps aux profondes rac-
ines historiques, à travers une approche comparatiste, interdisciplinaire et 
interreligieuse.

N°3 Pauvreté, cultures et ordre social
Jean-Pierre Gutton, 2006, 446 p.

Dans ce volume sont rassemblés trente-sept articles qui rendent compte 
d’une œuvre et d’une personnalité. Les thèmes de recherche conservent 
une grande unité, rarement aussi évidente dans un recueil d’articles. L’his-
toire de la société et de la culture irrigue le volume.  

La majorité de ces articles prennent Lyon et sa région pour illustration. 
Mais en aucun cas il ne s’agit d’histoire régionaliste : c’est un ancrage 
régional pour une problématique toujours nationale ou européenne. J.-P. 
Gutton est un adepte de la polyvalence, au bon sens du terme qui impose 
de ne jamais s’enfermer dans une spécialité trop étroite : étudier les pau-
vres, c’est étudier la législation, la fiscalité, les aléas de l’économie, etc… 
Ces études révèlent tout ce qui a peu à peu construit la modernité dans 
l’ancienne société.

N°2

N°1



Enfance, assistance et religions
Sous la direction de Olivier Christin et Bernard Hours, 2006, 288 p.

Cet ouvrage rassemble un peu plus d’une quinzaine de contributions 
sur la place de l’enfant au cœur de la société européenne du xvie au xviiie 
siècle. Elles sont un hommage à Jean-Pierre Gutton autant qu’un état des 
problématiques actuelles sur la question de la petite enfance.

Des orphelins sans refuge aux monarques en herbe, des vertueuses 
enfances de saints aux pauvres adolescences des villes, des marâtres sans 
cœur aux pieuses fondatrices d’œuvres, des prêtres soucieux de catéchèse 
aux médecins intéressés par la santé publique, tout un univers enfantin ou 
préoccupé de questions enfantines s’offre à l’analyse. L’enfance, conçue 
comme un temps de la vie, conçue également comme une manière d’être 
au monde sous le regard de l’adulte, se voit ici déclinée dans son rapport 
au catholicisme et à la maladie.

N°4

Le Roi-Providence.  
Trois études d’iconographie gallicane

Olivier Christin, 2006, 128 p.

Trois œuvres d’art françaises de la fin du xvie siècle et du début du 
xviie siècle, différentes dans leur technique et dans leur destination, mais 
présentant une même curiosité iconographique déroutante : un portrait 
très précis du roi au milieu d’une scène religieuse en apparence banale. 
Peut-on y retrouver des références précises aux enjeux politiques et con-
fessionnels de la sortie des guerres de religion et de la construction de 
l’absolutisme ? 

C’est à ces questions qu’entend répondre ce livre, proposant trois 
enquêtes qui prennent pour fil directeur des œuvres peu ou mal connues : 
les Puys amiénois, le retable d’émail du Musée des Beaux-Arts de Lyon, 
les chartes de mariage lyonnaises. 

sous la direction d’Yves Krumenacker et Laurent Thirouin, 2006, 208 p.
Les écoles de pensée religieuse à l’époque moderne

Cet ouvrage a pour but de clarifier un certain nombre de notions ou de 
concepts couramment utilisés quand on aborde la théologie ou la spiri-
tualité chrétiennes des xvie et xviie siècles : école ignatienne, augustini-
sme, thomisme, écoles dominicaine, carmélitaine, salésianisme, école 
française de spiritualité. À ce titre, il intéressera aussi bien les historiens 
que les littéraires, les philosophes que les théologiens.

À l’heure où la réflexion sur le « fait religieux » est reconnue indis-
pensable à la culture contemporaine, les différents chapitres du livre per-
mettront de mieux connaître des pans considérables de la pensée et de la 
spiritualité chrétiennes et de les classer rigoureusement. 

N°5

N°6



La romanité est une notion que l’on trouve communément employée 
dans les analyses historiographiques consacrées au catholicisme d’après 
le concile de Trente. Force est pourtant de constater encore l’insuffi-
sance, voire l’absence, de caractérisation qui puisse autoriser un usage 
légitime du concept de romanitas. L’ouvrage tente de préciser le concept 
de romanité dans ses rapports avec l’antiromanisme doctrinal développé 
par certaines tendances centrifuges du catholicisme, le gallicanisme au 
premier rang, mais aussi le jansénisme, le juridictionalisme vénitien, ou 
encore les sensibilités schismatiques ou critiques catholiques du xxe siècle. 
La longue périodisation permet de respecter la cohérence d’une période 
de l’histoire de l’Église catholique qui court du concile de Trente jusqu’à  
Vatican II.

La pratique congressiste se révèle d’une grande plasticité : diversité 
des échelles, des congrès internationaux aux congrès paroissiaux ; diver-
sité des thématiques, des congrès généralistes aux assemblées dédiées 
à un sujet particulier ; diversité des modalités, des rassemblements de 
masse aux réunions presque confidentielles. Les études réunies proposent 
d’évaluer le phénomène à l’échelle européenne et de proposer des études 
de cas pour la France avant de prendre la mesure des congrès internation-
aux qui ne sont pas le simple résultat d’un processus cumulatif, mais qui 
sont présents dès les origines. Au fil des communications s’impose l’idée 
que le congrès est un observatoire pertinent des mutations du catholi-
cisme contemporain.

Sous la direction de Sylvio DE FRANCESCHI, 2008, 168 p.

Antiromanisme doctrinal et romanité ecclésiale  
dans le catholicisme posttridentin  (xvie-xxe siècles)

Le catholicisme en congrès (xixe-xxe siècles) 
Sous la direction de Claude Langlois et Christian SORREL, 2009, 228 p.

La France de l’époque moderne connaît une situation de coexistence 
confessionnelle complexe. La Réforme a échoué à s’imposer et les 
catholiques n’ont pas réussi à éradiquer le protestantisme, ni au moment 
des guerres de religion, ni avec la révocation de l’édit de Nantes. Cela a 
obligé les membres de religions différentes à cohabiter, selon des modal-
ités très différentes selon les lieux et les temps. C’est cette diversité qu’ex-
plore le présent volume, où alternent des analyses portant sur les modal-
ités politiques de la coexistence, des études de cas sur les trois siècles de 
l’époque moderne, des bilans historiographiques sur le sujet. 

La coexistence confessionnelle à l’épreuve. 
Études sur les relations entre protestants et 

catholiques dans la France moderne
Sous la direction de Didier Boisson et Yves Krumenacker,  

2011, 187 p.

N°7
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Bruno Hübsch (1933-2003) avait soutenu en 1966 à la faculté de théolo-
gie de Lyon une thèse particulièrement novatrice consacrée à la controverse 
entre catholiques et réformés français sur le ministère. Ce travail, inspiré par 
un souci œcuménique profond, se fondait sur l’étude approfondie de nom-
breux traités de controverse. Il montrait comment la notion de ministère s’ap-
profondissait peu à peu en réponse aux critiques adverses. La controverse sur 
le ministère touche ainsi à la conception qu’on se fait de l’Église. La thèse 
de Bruno Hübsch permet ainsi de mieux comprendre l’enjeu de controverses 
souvent mieux connues.

Malgré son intérêt, cette thèse n’avait jamais été publiée. Elle conserve 
pourtant toujours toute sa valeur, d’où l’intérêt de cette édition. Une intro-
duction d’Yves Krumenacker permet de la situer par rapport aux travaux plus 
récents sur le sujet. 

Le ministère des prêtres et des pasteurs.  
Histoire d’une controverse au début du xviie siècle

Bruno Hübsch, 2009, 252 p.

ISBN 9782853171229

N°10

Aux temps posttridentins, l’infaillibilité pontificale a fait l’objet de 
nombreuses mises en cause de la part des catholiques antiromains. L’ob-
jectif est d’évaluer la fécondité d’une démarche historienne qui tente de 
préciser, touchant spécifiquement la question de l’infaillibilité, ou de l’in-
défectibilité, pontificale ratione fidei, le concept de romanité dans ses rap-
ports avec l’antiromanisme doctrinal développé par certaines tendances 
centrifuges du catholicisme, le gallicanisme au premier rang, mais aussi 
les grands courants régalistes, comme le joséphisme, le fébronianisme, ou 
les juridictionalismes italiens. Une longue périodisation a été retenue afin 
de favoriser les échanges entre modernistes et contemporanéistes, mais 
aussi afin de respecter la cohérence d’une période de l’histoire de l’Église 
catholique qui court du concile de Trente à Vatican II.

La Jeunesse étudiante chrétienne, mouvement d’action catholique 
fondé en 1929, a joué un rôle important dans le renouvellement des élites 
confessionnelles et la présence chrétienne dans la société française con-
temporaine. Les communications de Gérard Cholvy, Christophe Roucou, 
Bernard Giroux et Vincent Soulage et les témoignages de Yves-Marie 
Hilaire et Catherine Thieuw-Longevialle éclairent un parcours jalonné de 
tensions et de crises. En complément, Bernard Giroux propose un « Dic-
tionnaire biographique des responsables nationaux et des aumôniers de 
la JEC (1929-1975) » qui constitue un instrument de travail d’une grande 
richesse.

Sous la direction de Sylvio DE FRANCESCHI, 2010, 192 p.

Le pontife et l’erreur. 
Anti-infaillibilisme catholique et romanité ecclésiale 

(xviie-xxe siècles)

Sous la direction de Bruno Barbiche et Christian SORREL, 2011, 283 p.
La Jeunesse Étudiante Chrétienne 1929-2009

 ISBN 9782953792805

N°11
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ISBN 9782953792812 



Par le réseau de leurs collèges, les jésuites ont largement contribué à la 
fortune de la littérature classique, celle de l’Antiquité grecque et latine nota-
mment. Mais qu’en est-il de leur attitude vis-à-vis de la littérature moderne, 
celle de leur temps ? Surtout quand elle ne les ménage pas et prend de plus 
en plus de liberté par rapport aux canons éprouvés ? Les premières réponses 
esquissées dans ce livre sont nuancées. Au xxe siècle en France, l’antijé-
suitisme ne disparaît pas de la production littéraire, mais il laisse peu à peu 
la place à une vision moins polémique de la Compagnie de Jésus et de son 
rôle au sein de la société ou de l’Église. Les jésuites de leur côté, d’abord 
très réservés envers les audaces littéraires du xxe siècle, comme en témoi-
gnent leurs revues, les apprivoisent peu à peu, voire laissent certains des leurs 
s’en inspirer dans des œuvres originales. L’approche par la littérature apporte 
ainsi sa pierre à la révision de la légende noire des fils de Loyola.

Dans le royaume de France à l’écrasante majorité catholique et gou-
verné par un roi « très chrétien » que le sacre, en en faisant le lieutenant 
de Dieu sur terre, rend comptable du salut de ses sujets, la question des 
rapports entre protestantisme et justice est particulièrement cruciale. 

Au-delà du constat, indéniable, d’une répression souvent très forte, 
l’ouvrage invite à s’interroger sur le rôle régulateur de la justice, dont 
l’objectif est d’abord de retisser le lien social, détruit ou menacé par telle 
ou telle déviance, ce qui passe quelquefois par le châtiment, mais aussi 
beaucoup plus souvent par le pardon ou par l’oubli.

Jésuites et littérature (xixe-xxe siècles)
Sous la direction d’Étienne Fouilloux et Frédéric Gugelot, 2011, 288 p.

Cette troisième journée d’études consacrée à l’antiromanisme 
catholique des temps posttridentins s’est intéressée à l’expression de sen-
timents antiromains dans l’historiographie catholique. À la fin du xvie 
siècle, l’historiographie ecclésiastiqueeuropéenne est clairement le lieu 
d’affrontements confessionnels dont on va retrouver la trace proprement 
historiographique jusqu’au xixe siècle. L’écriture de l’histoire devient 
pour les catholiques un domaine de choix où manifester leur opposition 
à Rome et aux prétentions ecclésiales et temporelles du Saint-Siège. Les 
différentes contributions ici réunies permettent de mettre en lumière les 
racines gallicanes et plus largement régalistes du libéralisme contempo-
rain, sourde transformation par laquelle l’historiographie de l’Église a 
longtemps été travaillée en France, en Italie et en Allemagne l’oubli.

Justice et protestantisme
Sous la direction de Didier Boisson et Yves Krumenacker,  2011, 187 p.

Histoires antiromaines
L’antiromanisme dans l’historiographie  

ecclésiastique catholique (xvie-xxe siècles)
Sous la direction de Sylvio DE FRANCESCHI, 2011, 202 p.

ISBN 9782953792836

ISBN 9782953792843

 ISBN 9782953792867
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Le volume confronte les points de vue, à partir de cadres nationaux 
divers : pays où l’histoire religieuse occupe une place notable et quasi-
ment traditionnelle dans le paysage universitaire (Belgique, Italie, Alle-
magne, Suisse, Pays-Bas), la France où elle s’insère dans la dimension 
laïque, des pays où elle a été confrontée au contrôle et à l’instrumen-
talisation de la dictature (Pologne, Espagne), l’Afrique où le poids de 
l’histoire missionnaire et de la colonisation reste grand, l’Amérique du 
Nord où elle s’est développée dans un contexte de grande diversité reli-
gieuse. Les approches, les thématiques, les évolutions sont différentes, les  
méthodes restent proches. 

Le monde de l’histoire religieuse
Essais d’historiographie

Sous la direction de Jean-Dominique Durand, 2013, 248 p.

 ISBN 9782953792874

De nouveaux chantiers s’ouvrent aujourd’hui pour une histoire revis-
itée des rapports entre femmes et catholicisme avec la perspective du 
genre. Quatre pistes ont été retenues dans ce volume : le politique, la spir-
itualité,le genre et le féminisme plus un cinquième avec un point de vue 
décentré sur la « mission au féminin », celui  d’une historienne américaine 
et d’une historienne chilienne. 

Cet ouvrage a donc pour but de croiser les approches historiographiques, 
en faisant appel à des spécialistes d’horizons différents, venus de l’his-
toire religieuse,  de l’histoire sociale, de l’histoire des femmes et du genre 
mais également d’autres disciplines comme la sociologie. L’histoire du 
catholicisme délestée de la tradition apologétique, peut désormais s’ap-
proprier les nouvellesrecherches menées sur les femmes et le genre. 

À relire l’ensemble des articles rassemblés dans ce volume, il apparaît, 
qu’outre son importante contribution à l’histoire de la santé,  Dominique 
Dessertine a privilégié l’histoire de la famille et, en son sein, celle de 
l’enfance et de l’adolescence au tournant des xixe et xxe siècles. Dans cet 
ensemble, elle a mis l’accent sur les initiatives qui visent à protéger les 
enfants et les jeunes en danger ou en danger de l’être. 

Par ailleurs, avec son époux Bernard Maradan (1946-2000), elle a mis 
à jour un moteur fondamental du dynamisme des patronages, la rivalité 
entre laïcs et catholiques. 

Enfin les études pionnières sur les écoles de plein air de l’entre-deux-
guerres et les centres sociaux d’après guerre complètent un tableau 
décidément riche et varié des initiatives en faveur de l’enfance et de la 
jeunesse. 

Femmes, genre et catholicisme. 
Nouvelles recherches, nouveaux objets

Sous la direction d’Anne Cova et Bruno Dumons, 2013, 205 p.

Enfance, santé et société. Recueil d’articles
Dominique Dessertine, 2013, 373 p.

ISBN 9782953792898

N°16
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ISBN 9791091592000



N°19

N°20

N°21

Alexandre Glasberg (1902-1981) est une figure étonnante. Né dans 
l’Empire des tsars, converti du judaïsme, ordonné prêtre catholique après 
son arrivée en France en 1932, il est l’une des figures du sauvetage des 
Juifs et de la Résistance entre 1940 et 1944 à Lyon, puis dans le Tarn-et-
Garonne. Après la guerre, il poursuit son action dans le cadre du Centre 
d’orientation sociale des étrangers et soutient le jeune État d’Israël avant 
de critiquer l’évolution qui l’éloigne de l’utopie fondatrice. Novateur 
social, de sensibilité progressiste, il renouvelle son engagement dans les 
années 1960 au profit des réfugiés politiques et est l’un des fondateurs 
de France Terre d’Asile au début de la décennie suivante. Prêtre sans 
ministère, homme de l’ombre, acteur des politiques publiques, il s’est 
peu exprimé sur ses convictions et n’a guère laissé d’archives. Grâce à 
des documents inédits, cet ouvrage permet de relire son itinéraire et de 
dessiner son portrait avec plus de précision, même si demeure une part 
irréductible de mystère.

La publication en 2011 du dernier volume des « Matériaux pour l’his-
toire religieuse du peuple français », plus connus sous le nom de « Matéri-
aux Boulard », et la journée d’étude organisée à cette occasion à l’Univer-
sité de Lyon ont permis de mettre en lumière la figure trop ignorée du cha-
noine Fernand Boulard (1898-1977), pionnier de la sociologie religieuse 
pastorale. Il s’agissait dans le même temps de réfléchir à l’usage que les 
historiens ont fait des données qu’il avait collectées et pourront en faire à 
l’avenir, alors que les paradigmes historiographiques ont changé depuis la 
décennie 1970 qui vit le projet des « Matériaux Boulard » prendre forme.

Alexandre Glasberg 1902-1981. 
Prêtre, résistant, militant

Les “Matériaux Boulard” trente ans après.  
Des chiffres et des cartes...

sous la direction de Christian SORREL, 2013, 193 p.

ISBN 9791091592017

ISBN 9791091592024

L’L’objectif  de cet ouvrage n’est pas de revenir sur son œuvre, mais à 
partir de Maritain, d’aller au-delà de Maritain, de scruter notre temps à 
partir d’une pensée qui n’a guère vieilli, alors que les problématiques 
auxquelles nous sommes confrontés ne sont évidemment plus celles 
de son temps. Dans la société d’aujourd’hui, face aux mutations et aux 
angoisses de nos contemporains, certains ont des réactions populistes 
ou prônent le repli sur soi, sur une identité exacerbée. La pensée de 
Maritain se trouve à l’opposé. C’est un corpus de pensée qui permet 
d’affronter sans peur le monde actuel. Face aux nouvelles barbaries, 
réaffirmer la centralité de la personne est un objectif majeur pour un 
idéal de civilisation. 

Penser la mondialisation avec Jacques 
Maritain.Enjeux et défis

Sous la direction de Jean-Dominique Durand et René Mougel, 2013, 248 p.

ISBN 9791091592048

Sous la direction de Christian SORREL, 2013, 164 p.
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Il y a eu un moment « sciences humaines » dans la France des années 
1960, marqué par les œuvres de Louis Althusser, Roland Barthes, Michel 
Foucault, Jacques Lacan ou Claude Lévi-Strauss. Ces œuvres constitu-
ent un défi pour les croyants en l’existence d’un Dieu personnel acces-
sible à la raison et à la liberté humaines. Peu nombreux ont été les intel-
lectuels chrétiens capables de relever un tel défi. Parmi eux, plusieurs 
jésuites, malgré la crise que leur ordre connaît en France au lendemain 
de Vatican II. Alors que la réception de la vision cosmique de Pierre Teil-
hard de Chardin, mort en 1955, connaît son développement maximal, 
Paul Beauchamp, Louis Beirnaert, Michel de Certeau, Joseph Moingt, 
Georges Morel, Éric de Rosny ou François Roustang prennent au sérieux 
le défi, à leurs risques et périls, et tentent d’y répondre, moins par souci 
apologétique que par volonté de faire entendre une voix chrétienne dans 
un concert qui lui est largement étranger. 

Jésuites et sciences humaines (années 1960)
Sous la direction d’Étienne Fouilloux et Frédéric Gugelot, 2014, 288 p.

ISBN 9791091592079

Le présent ouvrage, se place dans le prolongement du volume 15 de la 
collection : il était apparu que la question des sources méritait des investi-
gations plus précises, ainsi que le problème du style et celui de l’exploita-
tion des acquis méthodologiques de l’érudition moderne. En particulier, 
le divorce est devenu de plus en plus visible, à partir de l’âge libéral, 
entre une historiographie antiromaine soucieuse de méthode critique et sa 
concurrente romaniste mais, disait-on, méthodologiquement attardée. Les 
discussions ont montré, au cours du second XIXe siècle, avec quelle diffi-
culté l’histoire ecclésiastique s’est progressivement extraite d’un modèle 
apologétique pour se plier progressivement aux impératifs d’une méthod-
ologie historiographique critique en voie de définitive consécration. 

Le lien privilégié entre protestantisme et éducation est devenu un lieu 
commun, ainsi que l’idée d’une meilleure alphabétisation protestante. 
Mais, curieusement, peu d’études récentes ont cherché à en démontrer la 
véracité. Les pratiques éducatives réformées réelles sous l’Ancien Régime 
sont en fait mal connues, d’autant qu’elles diffèrent beaucoup, depuisles 
débuts difficiles du xviee siècle, au temps plus calme de l’édit de Nantes 
puis à laclandestinité du xviiiee.

Ce volume cherche à les éclairer, depuis la première éducation à l’en-
seignement dispensé dans les académies, toujours en se demandant s’il est 
possible d’établir un lien entre une confession et une forme particulière 
d’éducation. 

Histoires antiromaines II
L’antiromanisme dans l’historiographie ecclésiastique 

catholique (xvie-xxe siècles)
Sous la direction de Franz-Xaver Bischof et Sylvio De Franceschi, 2014, 202 p.

Sous la direction d’Yves Krumenacker et Boris Noguès, 2014, 208 p.
Protestantisme et éducation dans la France Moderne

ISBN 9791091592086

ISBN 979-10-91592-09-3
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1856… Les fils de saint Dominique s’installent à Lyon, une quinzaine 
d’années après la restauration de l’ordre en France avec pour objectif 
de vivre selon la « stricte observance ». 1863, le cardinal de Bonald 
consacre la chapelle conventuelle, qui fait l’objet d’un programme 
iconographique original dans les décennies suivantes. 

Publié pour le 150e anniversaire de la consécration de l’édifice ce vol-
ume permet de mieux comprendre, dans le contexte lyonnais, un lieu et 
une histoire en étudiant le groupe des fondateurs du couvent et le contre-
coup des événements de 1870, en analysant l’architecture et tentant de 
ressaisir les lignes de force du projet.

Depuis une quarantaine d’années, Bernard Dompnier a édifié une 
œuvre historique originale, héritière des méthodes de l’histoire sociale 
à la française appliquées au champ religieux. Situant son approche au 
niveau des pratiques, il reste l’un des pionniers de l’anthropologie his-
torique du catholicisme moderne. Grâce à lui, des sujets souvent délaissés 
par les historiens, ont été réintroduits dans le champ de leurs investiga-
tions. Ses enquêtes reposent une description attentive et nuancée de leur 
objet, le souci d’évaluer le poids des phénomènes étudiés en recourant à 
la quantification et à la statistique, la prise en compte des acteurs selon des 
critères objectivables, la mise en perspective des pratiques par rapport aux 
discours. Les articles présentés ici donnent un riche aperçu d’une œuvre 
prolifique et innovante.

Un passé recomposé. Fondation et construction  
du couvent dominicain de Lyon 1856-1888

Sous la direction de Jean-Marie GUEULLETTE, 2015, 180 p.

Recueil d’articles Bernard Dompnier  
présenté par Bernard Hours et Daniel-Odon Hurel, 2015, 445 p.

Missions, vocations, dévotions. 
Pour une anthropologie historique du catholicisme moderne 

ISBN 9791091592109

ISBN 9791091592116

La coexistence confessionnelle qui naît en Europe de la diffusion de la 
réforme luthérienne a été un thème extrêmement fécond pour les réflex-
ions théologiques mais aussi pour la démarche historiographique, et cela 
dès l’origine. Elle continue à nourrir une recherche très active pour la 
période moderne mais est moins souvent sollicitée pour d’autres péri-
odes. Rares sont les études diachroniques qui s’efforcent de mettre le 
phénomène en perspective en privilégiant le temps long et en abordant 
des relations autres qu’inter-chrétiennes.

Ce volume a souhaité au contraire s’inscrire dans cette dimension, en 
mettant l’accent sur la différenciation des cultures générées par l’apparte-
nance confessionnelle, mais aussi sur le degré de leur interpénétration, 
et en insistant sur les conflits, mais aussi sur le « vivre ensemble malgré 
et dans la séparation », pour reprendre la formule célèbre du chancelier 
Willy Brandt. 

La coexistence confessionnelle  en France  
et en Europe Germanique et Orientale

Sous la direction de Catherine Maurer et Catherine Vincent, 2016, 365 p.

ISBN 979-10-91592-12-3
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Les historiens se sont intéressés tardivement à la question de la gou-
vernance ecclésiale. La journée d’étude organisée par le LARHRA à Lyon 
en 2013 avait pour but d’envisager les jeux d’échelles structurant le gou-
vernement de l’Eglise catholique au xxe siècle. L’examen de plusieurs 
niveaux (romain, national, diocésain, congréganiste) dans l’espace de la 
catholicité européenne est apparu comme un moyen d’ouvrir la voie vers 
une histoire plus large, transnationale, du catholicisme contemporain au 
sein duquel circulent des modèles de gouvernance et de nouvelles figures 
de pouvoir fondant leur légitimité sur le savoir et l’expertise.

Gouverner l’Église au XXe siècle.  
Perspectives de recherche

Sous la direction de Bruno Dumons et Christian Sorrel, 2016, 180 p.

ISBN 9791091592130

Textes réunis par Paul Airiau (dir.), 2016, 110 p.
« Nourritures terrestres » : alimentation et religion

Y-a-t-il une spritualité jésuite ? (xvie-xxie siècles)
Textes réunis par Étienne Fouilloux et Philippe Martin, 2016, 110 p.

S’« il faut manger pour vivre et non vivre pour manger », à suivre 
Molière, il faut tout autant, et peut-être davantage, croire pour manger. 
La relative identification de l’alimentation majoritaire à l’alimentation 
chrétienne (voire catholique) et la concomitance de leurs mutations ont 
fait que la question alimentaire ne fut jamais qu’un non sujet, tant elle est 
quotidienne, banale, normalisée – et, dans le cas du judaïsme, elle était 
tellement évidente qu’elle ne pouvait non plus être l’objet d’une approche 
historique. Peut-être surtout, l’alimentation n’a jamais vraiment été objet 
de conflits herméneutiques et donc d’approches historiques, tant la réflex-
ion et l’enquête sur l’ascèse se sont focalisées sur l’autre grand sujet du 
plaisir – le sexe. Faut-il alors s’étonner que le sujet n’ait pas suscité de 
grandes investigations ?

La question peut paraître inutilement provocante. En effet, les Exer-
cices spirituels de saint Ignace de Loyola ont acquis depuis le xvie siècle 
une réputation universelle  : en plus de cinq siècles, ils ont nourri la foi 
d’innombrables générations de religieux comme de religieuses, de prêtres 
comme de laïcs. Ils sont la marque de fabrique des jésuites en matière de 
spiritualité. Cela ne dispense pas de chercher à prendre la mesure de cette 
matrice ignatienne et du rôle qu’elle a joué, et qu’elle continue de jouer, 
dans la formation et la vie religieuse des jésuites eux-mêmes. Ces fonde-
ments posés, nous pouvons appréhender les lieux où s’exprime la spiri-
tualité jésuite. C’est en premier le livre qui, depuis le xvie siècle, est un 
vecteur pastoral essentiel pour la Compagnie. Le volume s’interroge aussi 
sur la manière dont les jésuites ont conçu l’accompagnement spirituel des 
laïcs. Ainsi, en partant d’une question qui peut apparaître inopportune, 
l’ouvrage se veut un outil pour pénétrer la mouvance spirituelle, riche et 
variée, de la Compagnie de Jésus du xvie siècle à nos jours.ISBN 9791091592154

ISBN 9791091592147



« Intrus », « apostats », « schismatiques »… Les qualificatifs dépréci-
atifs n’ont guère manqué sous la plume des historiens catholiques du xixe 
siècle pour décrire l’action des évêques constitutionnels, institués par l’As-
semblée nationale constituante en 1790 pour prendre la tête de l’Église de 
France « régénérée ». Catholiques révolutionnaires, fervents républicains 
pour certains, cet engagement politique leur a été sévèrement reproché 
après la signature du Concordat de 1801, donnant naissance à une vérita-
ble légende noire. Dans le même temps, l’historiographie républicaine a 
longtemps occulté leur rôle politique en raison de leur état ecclésiastique, 
jugé incompatible avec la défense des idéaux révolutionnaires. Seule la 
figure du célèbre évêque de Blois, Henri Grégoire, réussit à émerger et 
retient régulièrement l’attention des chercheurs depuis ces trois dernières 
décennies. 

Ce volume propose de nouvelles pistes de recherche sur les évêques 
«  patriotes  », afin de replacer leur action dans l’histoire de l’épiscopat 
français aux xviiie-xixe siècles. 

Le 24 juillet 1966, le cardinal Ottaviani, préfet de la Congrégation pour 
la doctrine de la foi, envoie une lettre aux présidents des Conférences 
épiscopales du monde entier pour leur demander de réagir autour de dix 
questions portant sur la crise doctrinale au sein de l’Église catholique. 
Moins d’un an après la clôture de Vatican II, la démarche met à l’épreuve 
la collégialité définie par la Constitution sur l’Église et soulève la perti-
nence des changements induits par les textes conciliaires. 

L’ouvrage se propose d’explorer le contexte dans lequel ce document 
a été diffusé et d’étudier quelques réponses dans une perspective compar-
ative internationale.

Gouverner une Église en Révolution.  
Histoires et mémoires de l’épiscopat constitutionnel

Sous la directin de Paul Chopelin, 2017, 332 p.

Renouveau conciliaire et crise doctrinale.
Rome et les Églises nationales (1966-1968)

Textes réunis par Christian Sorrel

ISBN 9791091592161

ISBN 979-10-91592-17-8

N°31

N°32

N°33

Au fil des différents volumes consacrés par le LARHRA à l’antiroman-
isme catholique (7, 11, 15 et 23),  le constat s’est imposé d’une présence 
massive de la culture juridique dans le discours porté par les tenants d’un 
catholicisme antiromain, qu’ils soient juristes ou non. Nombre d’auteurs 
qui ont illustré la tradition de l’antiromanisme catholique et juridictional-
iste étaient à la fois juristes et théologiens compétents – ainsi de Paolo 
Sarpi ou de Marc’Antonio De Dominis, ainsi des grands noms qui ont 
illustré le fébronianisme et le joséphisme. 

Cet ouvrage aborde frontalement la question des rapports entretenus 
entre le droit et l’opposition catholique à la romanité en évoquant les 
grandes figures de la tradition du catholicisme antiromain qui ont fait au 
droit une grande place.

Droits antiromains
Sous la direction de Sylvio De Franceschi et Bernard Hours,  2017, 276 p.

ISBN 9791091592185
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Au cours de son histoire deux fois millénaire, l’Église a dû ren-
dre des comptes sur l’économie, les usages de l’argent et toutes les 
problématiques qui leur sont associées. L’ouvrage se concentre sur la 
période moderne. Dans l’Italie de la fin du Moyen Âge naissent les 
assurances et les banques modernes (aujourd’hui encore une forme de 
crédit garanti par un dépôt de titres en gage s’appelle « crédit lombard 
») ; les Flandres et d’autres aires européennes connaissent également 
un impressionnant développement. Ces nouveautés sont rendues pos-
sibles par les grandes mutations du temps, à commencer par la décou-
verte du Nouveau monde et ses incidences sur le plan économique. 
Il est alors indispensable de repenser, de rénover et de proposer des 
réflexions inédites, en mesure de répondre à la mutation et aux enjeux 
en cours. L’objet central du livre est le prêt à intérêt, également appelé 
usure. Ce n’est qu’avec le temps qu’on la distingue du prêt à intérêt légi-
time et non condamnable.

L’Église et l’argent

Paola Vismara, 2019, 213 p.

ISBN 9791091592185

	 Cet ouvrage rassemble les réflexions menées lors d’un colloque 
qui s’est tenu à Lyon en janvier 2016. Les différents articles examinent les 
« nouvelles approches du fait religieux », c’est-à-dire la manière dont de 
jeunes chercheurs et chercheuses en sciences humaines et sociales renou-
vellent leur façon de comprendre et analyser le fait religieux. De l’époque 
médiévale au très contemporain, entre histoire, sociologie, anthropologie 
ou sémiologie, chercheurs et chercheuses y donnent à voir la méthode 
mobilisée pour aborder des objets classiques (croyances et pratiques) ou 
plus nouveaux (histoire matérielle, histoire du genre et des sexualités). 

	 L’historiographie du Concile Vatican II accorde une place limitée 
au monde des religieux. Ce constat a guidé le projet du colloque interna-
tional réuni à Rome en 2014 à l’initiative du LARHRA pour proposer une 
approche globale et évaluer les variables liées à la diversité des familles 
religieuses, des contextes sociaux ou ecclésiaux et des réalités nationales 
ou transnationales. En se centrant sur l’Europe occidentale et l’Amérique 
du Nord et en croisant les études de cas, il a permis de mieux saisir la 
place de l’événement conciliaire dans les dynamiques de changement à 
l’œuvre dans les décennies 1950, 1960 et 1970.

Les sources du sacré
Textes réunis par Caroline Muller et Nicolas Guyard, 2018, 207 p.

Le Concile de Vatican II et le monde des religieux
Textes réunis par Christian Sorrel, 2019, 400 p.

ISBN 9791091592208

ISBN 9791091592239



Face à la naissance du protestantisme, l’Église catholique a développé 
deux stratégies : la lutte contre la réforme ; la transformation du catholi-
cisme. Une institution semble résumer ces deux politiques : la Compagnie 
de Jésus, qui mène des missions contre les protestants, participe à des 
controverses, créé des collèges pour former l’élite catholique... Placer « 
protestants » et « jésuites » dans un affrontement systématique est un des 
a priori de l’historiographie mis en place dès le XVIe siècle. 

Cet ouvrage entend dépasser ces a priori qui ne reposent que sur la 
volonté de simplifier les choses ou sur un cloisonnement des études. Tout 
en accordant malgré tout une part importante aux diverses formes de con-
currence et d’affrontement, les différents contributeurs montrent égale-
ment les similitudes et les rapprochements sur un temps long, du XVIe au 
XXIe siècle, à travers des cas précis.

 À partir de la seconde moitié du XVIe siècle, les ordres religieux se 
multiplient dans les villes de l’Europe catholique où ils bâtissent églises, 
collèges et monastères. Si l’apport des architectes laïcs à ces entreprises 
est bien connu, celui des religieux, et plus encore des religieuses, est resté 
au second plan de la production architecturale. Pourtant, ces hommes et 
ces femmes ont été les chevilles ouvrières de ces chantiers, concevant des 
projets, des plans ou des croquis d’architecture, surveillant les travaux et 
expertisant les édifices. 

Richement illustré, ce volume interroge le métier des religieux et reli-
gieuses architectes en France, dans les Pays-Bas méridionaux et la prin-
cipauté de Liège. 

Sous la direction d’Yves Krumenacker et Philippe Martin, 2019, 368 p.
Jésuites et protestantisme (xvie-xxie siècles)

Bâtir pour Dieu.  
L’œuvre des religieux et religieuses architectes

Sous la direction de Julie Piront et Adriana Sénard-Kiernan, 2020, 169 p.

ISBN 9791091592154

ISBN 9791091592108

Henri Hours analyse les derniers temps de la Ligue lyonnaise, les 
années cruciales 1593-1597. Depuis 1589, la ville avait basculé du côté 
de l’intransigeance catholique au point de rejeter son souverain, Henri 
IV, et d’entretenir un effort de guerre coûteux mais nécessaire dans une 
région traversée de frontières confessionnelles. L’évêque, Pierre d’Epinac, 
les consuls lyonnais, le gouverneur de la ville, les espions savoyards et 
espagnols, mais aussi les prédicateurs de rue et le petit peuple très enclin 
à s’alarmer, sont les principaux acteurs de ces événements. On touche 
ici les dimensions politiques et religieuses de l’histoire urbaine. Par les 
délibérations municipales, par les correspondances, par la production 
pamphlétaire et quelques récits de contemporains, Henri Hours dénoue 
l’écheveau du basculement politique de la ville vers la soumission au roi. 
En revenant sur les écrits de certains de ces acteurs, notamment Pierre 
Mathieu et Claude de Rubys, il interroge aussi la mémoire de l’évènement 
dans les consciences lyonnaises.

Le retour de Lyon sous l’autorité royale  
à la fin des Guerre de religions

Henri Hours, présentation Pierre-Jean Souriac, 2020, 359 p.

ISBN 9791091592253
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En 1957, le père Fraisse est aumônier d’étudiants à Lyon. Personnalité 
originale, il a eu un parcours exceptionnel de résistant et de combattant 
en 1940 et 1944-45. Sans avoir été alerté auparavant, il est sanctionné par 
le Visiteur de la Compagnie qui l’accuse de ne pas donner aux étudiants 
le sens de l’autorité hiérarchique. Il est exilé à Nice avec interdiction de 
s’occuper d’étudiants et de tout ministère à Lyon. Fin 1960, son retour à 
Lyon n’est qu’une demi-mesure : il ne sera jamais réhabilité et plusieurs 
affaires douloureuses montrent qu’il est resté suspect aux yeux de cer-
tains de ses confrères.

Son cas est un exemple frappant de l’impact sur l’Eglise de France 
du raidissement romain à la fin du pontificat de Pie XII. L’expérience 
douloureuse du P. Fraisse met en lumière certains fonctionnements d’une 
Église de guerre froide qui pouvaient provoquer de graves abus.

Le père Fraisse (1912-2001).  
Les combats d’un jésuite foudroyé

Bernard et Comte & Madeleine Comte, 2020.

ISBN 9791091592239

Laïcité et christianisme chez Émile Poulat
Roberto Morozzo della Rocca, 2020.

Penser l’histoire religieuse au xxie siècle
Sous la direction d’Yves Krumenacker et Raymond Mentzer

Émile Poulat, sociologue, historien, intellectuel inclassable, que l’on 
ne peut jamais cataloguer a priori, a marqué durant sa longue vie (Lyon 
1920 – Paris 2014) le débat français et européen sur le rapport entre laïcité 
et religion, entre modernité et christianisme. Dans la construction de ses 
principales thèses qui en ont fait un intellectuel dérangeant, Poulat a tou-
jours récusé les lieux communs, à commencer par les schémas dualistes 
d’explication de la politique et de la religion en termes de droite/ gauche, 
conservatisme/progressisme, archaïsme/ modernité, foi/athéisme. Il en 
résulte une œuvre hors des schémas habituels, qui pose plus de questions 
qu’elle n’apporte des certitudes. 

Ce livre avance sur une double voie, entre le chercheur et l’homme, en 
éclairant le lien entre les deux, pour montrer la cohérence de son œuvre 
et de sa vie. 

Ce volume souhaite étudier les liens possibles entre l’histoire reli-
gieuse, l’histoire de l’Église ou l’histoire ecclésiastique, et d’autres types 
d’histoire (histoire des savoirs, histoire du genre, histoire globale, histoire 
numérique, etc.) à l’aube du xxie siècle. Il s’agit de réfléchir à l’intérêt de 
croiser les méthodes et les concepts de ces différents types d’histoire et 
de se demander dans quelle mesure cela pourrait permettre un renouvel-
lement de l’histoire religieuse. Pour cela, une réflexion théorique appuyée 
sur des exemples précis est nécessaire, afin de bien se rendre compte de 
l’intérêt qu’il y a à sortir de notre strict champ disciplinaire et de mieux 
mesurer les apports des autres types d’histoire.

Dix-huit études de cas provenant de chercheurs de neuf pays, illustrent 
le propos et permettent de faire dialoguer des historiographies qui s’ig-
norent souvent.

ISBN 9791091592277

ISBN 9791091592284 
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Le péché originel est-il un objet d’étude pour l’historien ? On peut en 
douter si on se fie à la bibliographie où dominent surtout des travaux de 
théologiens, et aussi de philosophes. Pourtant, il s’agit d’un dogme clé du 
christianisme qui intéresse l’historien : outre que s’y fixe une bonne partie 
de la pratique sacramentelle, il met en jeu une conception de l’humanité 
dont découle une conception de la société et de l’ordre social, du mal, de 
la souffrance, de la liberté, de l’homme et de la femme. La coïncidence 
entre le lent épuisement de sa signification socialement reconnue et l’avè-
nement de la société « d’opinions » ne saurait se réduire au processus 
caricatural d’effacement d’une « légende ». Le péché originel, objet d’an-
thropologie religieuse et d’histoire politique ? C’est la question à laquelle 
cet ouvrage propose de répondre.

Bien que les récentes enquêtes sociologiques témoignent de l’éclatement 
du paysage catholique en France, accentuant une opposition déjà ancienne 
entre « libéraux » et « intransigeants » puis entre « progressistes » et « tra-
ditionnels », un processus de « droitisation » du catholicisme semblerait 
s’opérer depuis deux décennies, dans ce qui constitue la longue histoire 
politique des catholiques français au xxe siècle. En prendre la mesure né-
cessite donc l’ouverture d’un vaste chantier historiographique, à l’image 
des recherches coordonnées par Denis Pelletier sur les « cathos de gauche 
». 
Face à l’ampleur d’une telle entreprise, ce volume propose une approche 
d’histoire sociale, culturelle et religieuse du politique. 

Le péché originel.  
Anthropologie et politique (xviie-xxe siècles)

Sous la direction de Bernard Hours, Frédéric Meyer et Sylvain Milbach, 
2021,  p.

Droites et catholicisme en France et en Europe  
des années 1960 à nos jours

Sous la direction d’Olivier Dard et Bruno Dumons, 2021,  p.

ISBN 9791091592291

ISBN 9791091592307

Indecenter
La visite apostolique de Nicolò Mascardi dans le diocèse 

d’Ajaccio en 1587
Marie Viallon & Christian Nicolas

Tout au long de sa visite dans le diocèse d’Ajaccio, comme au fil de 
son rapport de visite et de ses décrets, Nicolò Mascardi résume souvent 
son opinion sur l’état des bâtiments et sur les actions des hommes par 
l’adjectif Indecens. Le texte latin et sa version française sont étudiés et 
analysés dans une ample introduction qui les contextualise entre la dyna-
mique de l’Église triomphante du concile de Trente et les entraves de la 
Corse génoise. L’apparat critique est enrichi de notices biographiques, 
d’un glossaire, d’une bibliographie et de plusieurs index. 

C’est la première édition d’un rapport de visite apostolique dans sa 
version intégrale et traduite.
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Un parcours en protestantisme. I. Chemins de traverse
Sous la direction Yves KRUMENACKER

Ce volume s’intéresse au vécu et aux représentations des protestants, prin-
cipalement français, du XVIe siècle au XVIIIe siècle. Le fil conducteur est une 
interrogation sur ce qu’est un protestant, sur la manière dont il se différencie, 
ou non, des catholiques, aussi bien dans ses croyances que dans sa vision du 
monde ou son apparence, et s’il y a une évolution entre les débuts de la Réforme 
et l’époque des Lumières.

S’inscrivant dans une démarche qui permet de saisir ce que vivent, sentent et 
comprennent les réformés à une époque donnée, même si cela nuance ou contre-
dit l’image qu’on pourrait avoir des sociétés protestantes à partir des textes nor-
matifs et de la description des pratiques cultuelles, ce recueil d’articles propose 
une histoire renouvelée du protestantisme qui est ainsi en jeu.

Un parcours de protestantisme. II. Compagnon de route
Sous la direction de Julien LEONARD et Noémie 

RECOUS

Des allers sans retours ? Une histoire du Comité 
épiscopal France - Amérique latine, 1961-1984

Sous la direction de Olivier Chtelan

Pendant du recueil d’articles d’Yves Krumenacker ce volume propose 
des travaux originaux réalisés par des collègues, d’anciens élèves et en 
tout cas des amis qui ont eu l’opportunité de travailler avec lui, à ses côtés 
ou sous sa direction. C’est pourquoi le sous-titre de cet opus est Compa-
gnons de route.

Ces travaux font écho aux différentes approches et thématiques aux-
quelles Yves a consacré son travail, ou sont des clins d’œil à des intérêts 
partagés.

ISBN 9791091592277

N°46

N°47

Les deux volumes ne peuvent être vendus séparément
Le Comité épiscopal France – Amérique latine semble oublié aujourd’hui… et pourtant ! Pendant trente ans, 
entre l’ouverture du Concile Vatican II (1962) et la célébration ambiguë du 500e anniversaire de la décou-
verte de l’Amérique (1992), cet organisme a fonctionné comme une véritable gare de triage pour envoyer 
des prêtres français dans les favelas de São Paulo ou sur les plateaux andins, à la demande d’évêques locaux 
effrayés par l’aura de la révolution cubaine.

N°48 N°49
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Mus ratiuscia vent re optam corrum quas estrum rehendamus nis modi 
con ra idunt.

Nam doluptae. Aliquam, te praturit doles excearum rerisquia vers-
perrum quibus ad quo velia nis volora dolorist harionsequam et et et 
magnist etur, officil ignate nectemporum facesti onsequatem rent volupta 
esequatat rest fugitium ium atio quatend ipsunditi od que nitiosa dolore-
pere comniate doluptaque nos arum fuga. Elisi derferuntio. Ibusamet od 
quis veliquis volum faceres esciatus esent eum sit aliciissunt eris re nusti 
autem. Porendus verore officiaecae dunt pellatatae. Nemporro maximus, 
audis mo magnam sita peri quo conemporum quodiam simus, sum eaqui 
doluptatem ipsamus rerferro ersperiore es pliae occus dolupta dolliquam 
eatiaeped moluptaquo intem qui que que magnis excerro rroremos es illa-
tur, in consed quibus eicium et as est, ut quiaspi ssenis voluptatia dolupta 
ereperitamus. 
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Sous la direction .............................................................

Des allers sans retours ? Une histoire du Comité 
épiscopal France - Amérique latine, 1961-1984

Sous la direction de Olivier Chtelan

Le livre raconte comment les évêques de France ont largement improvisé 
une réponse collective à cet élan soutenu par Rome, en s’appuyant sur 
une génération de jeunes prêtres qui, une fois sur place, tombent amou-
reux d’une Amérique latine mythifiée qu’incarnent alors l’« évêque des 
pauvres » Hélder Câmara, le révolutionnaire Ernesto Guevara ou l’archi-
prêtre Ivan Illich installé à Cuernavaca, auprès duquel viennent se former 
des centaines de clercs missionnaires européens et nord-américains.

La fièvre des départs

La tragédie et la conscience 

Cet ouvrage est une invitation à découvrir une histoire transatlantique 
jamais écrite, celle d’un moment « Amérique latine » en France qui, à 
travers un imaginaire et des engagements, a suscité des malentendus mais 
aussi des amitiés durables. Passeurs entre deux mondes, ces hommes aux 
trajectoires souvent peu ordinaires se sont brûlés au contact d’une double 
utopie : celle d’une Église catholique imperméable aux luttes politiques 
et celle d’une France gaullienne puis mitterrandienne « amie des peuples 
» de l’autre côté de l’Atlantique sud.



7 Études sur Protestantisme à l’époque moderne  
90 €  + 5 € de Frais de port

Offres spéciales  : Études thématiques

+ Chrétiens et Sociétés XVIe - XXIe siècles

N° Spécial, N°I, Le 
Calvinisme  

et les arts du XVIe 
siècle à nos jours

N° 23-2016,  
Les anniversaires de la 
Réforme

N°1 N°9 N°10

N°14 N°24



4 Journées d’études autour de la Collection des Fontaines*
60 €  + 5 € de Frais de port

* Ensemble documentaire et patrimonial déposé à la Bibliothèque de Lyon - Part-Dieu, constitué par la 
Compagnie de Jésus à des fins d’enseignement et de recherche. La collection comprend une documentation 
importante en sciences religieuses (patristique, textes sacrés, catéchismes, pastorale, controverses, religions 
chrétiennes non catholiques, religions non chrétiennes, pratiques spirituelles hétérodoxes, …) mais au-delà, 
en sciences humaines et sociales et en littérature française et étrangère.

2 Colloques internationaux autour de Vatican II
30 €  + 5 € de Frais de port
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5 Études sur Antiromanisme doctrinal et romanité ecclésiale 
dans le catholicisme posttridentin (XVIe-XXe siècles)

75 €  + 5 € de Frais de port

Ce cycle d’études sur le catholicisme antiromain et à son 
opposition à la romanitas interroge le concept de romanité 
dans ses rapports avec l’antiromanisme doctrinal dével-
oppé par certaines tendances centrifuges du catholicisme, 
le gallicanisme au premier rang, mais aussi les grands cou-
rants régalistes, comme le joséphisme, le fébronianisme, 
ou les juridictionalismes italiens. 

HORS-SÉRIE N°1
Matériaux pour l’histoire religieuse du peuple Français XIXe-XXe 
Siècles, Tome 4 : Bourgogne, Franche-Comté et Lyonnais, Savoie 
et Dauphiné, Grand Midi et Algérie, autres groupes religieux, 
Fernand BOULARD (Fondateur), Bernard DELPAL (dir.), 2011, 590 p.,  
ISBN 978 2 9537928 2 9, 

60 €
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Centre de la Recherche Chevreul 
LARHRA UMR 5190

1C, avenue des Frères Lumière- CS 78242
69372 LYON CEDEX 08

Tél. 04 78 78 71 65
chretienssocietes@revues.org

Collection complète  :  660 €  + Frais de port : 5 €  

2 volumes  : 30 €    
5 volumes  :  75 €      
8 volumes : 120 €   
11 volumes : 165 €       
14 volumes : 210 €        
17 volumes : 255 €       
20 volumes : 300 €   
23 volumes : 345 €      
26 volumes : 390 €   
29 volumes : 435 €    
32 volumes : 480 €    
35 volumes : 525 €    
38 volumes : 570 €    
41 volumes : 615 €    
44 volumes :  xxx€    
47 volumes : xxx €   

3 volumes  :  45 €      
6 volumes  :  90 €   
9 volumes : 135 €   
12 volumes : 180 €   
15 volumes : 225 €   
18 volumes : 270 €   
21 volumes : 315 €   
24 volumes : 360 €   
27 volumes : 405 €   
30 volumes : 450 €    
33 volumes : 495 €    
36 volumes : 540 €    
39 volumes : 585 €    
42 volumes : 630 €    
45 volumes : xxx€    
48 volumes : xxx €   

4 volumes  : 60 €   
7 volumes  :  105 €   
10 volumes :150 €  
13 volumes : 195 €        
16 volumes : 240 €        
19 volumes : 285 €   
22 volumes : 330 €   
25 volumes : 375 €       
28 volumes : 420 €   
31 volumes : 465 €   
34 volumes : 510 €   
37 volumes : 555 €   
40 volumes : 600 €   
43 volumes : 645 €   
46 volumes : xxx €    
49 volumes : xxx €   
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+ Frais de port :  5 €
60 €  

90 €  
75 €  

Frais de port : < 200 p. = 2,5 €  /  > 200 p. = 5 €

VENTE AU NUMÉRO :

7 Études sur le protestantisme à l’époque moderne

5 Études sur Antiromanisme doctrinal  
4 Journées d’études autour de la Collection des Fontaines

Offres spéciales : Études thématiques 

N°1   - 12€
N°5   - 20€
N°9   - 22€
N°13 - 22€
N°17 - 20 € 
N°21 - 18€ 
N°25 - 22€ 
N°29 - 12€ 
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N°37 - 20 € 
N°41 - 18€
N°45 - 35€
N°49 - €

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 


N°2   - 18€
N°6   - 18€
N°10 - 22€
N°14 - 22€
N°18 - 25€
N°22 - 20€
N°26 - 25€
N°30 - 20€
N°34 - €
N°38 - 22€
N°42 - 22€
N°46 - 25€
N°50 - €

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 


N°3   - 25€
N°7   - 20€
N°11 - 20€
N°15 - 20€
N°19 - 18€
N°23 - 20€
N°27 - 25€
N°31 - 22€
N°35 - 20€
N°39 - 20€
N°43 - 22€
N°47 - 22€

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

N°4   - 22€
N°8   - 20€
N°12 - 22€
N°16 - 18€
N°20 - 18€
N°24 - 22€
N°28 - 18€
N°32 - 22€
N°36 - 22€
N°40 - 18€
N°44 - 18€
N°48 - €

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
  




CI-JOINT MON RÈGLEMENT PAR CHEQUE  
à l’ordre de Mme l’Agent Comptable  
de l’Université Jean Moulin - Lyon 3

TOTAL DE LA COMMANDE 

NOM : PRÉNOM: 

Adresse : 

Code postale : Commune : 

Date : Signature : 




